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Relance de rUE : les dirigeants tentent
de combiner unité et ambition
EUROPE Macron et ses «volontaristes» ont réussi un premier coup

." Un processus
sur « l'avenir de rUE»
est lancé.
." Donald Tusk est
chargé d'en proposer
calendrier et méthode
de travail.

TALLIN
DE NOTRE ENVOyË SPËCIAl

Les écrans vidéo et les gad.
gets étaient bien siglés
" Tallinn Digital Sum-

mit» ce vendredi dans la capitale
estonienne. Les dirigeants de
l'UE y avaient convergé pour une
grand-messe censée sonner leur
mobilisation pour faire de l"Eu-
rope un leader dans ce domaine.
Mais toutes les conversations en
marge de l'événement se sont
concentrées sur le sujet du « dî-
ner informel" de la veille: l'ave-
nir de l'UE. Un avenir dont cha-
cun a constaté, sous le coup des
grosses crises qui ont fait trem-
bler l'UE ces dernières années -
dont le Brexit, choc existentiel ul-
time - qu'il doit être repensé.

Jeudi soir, les chefs d'État ou de
gouvernement de l'Union, flan-
qués des trois présidents euro-
péens (Conseil, Commission et
Parlement), s'étaient retrouvés
pour une discussion nourrie par
les deux contributions majeures
qu'ont été le discours sur l'état de
rUE de Jean-Claude Juncker il y
a quinze jours, et plus encore le
«discours de la Sorbonne"
d'Enunanuel Macron mercredi
dernier. La question centrale:
faut -il lancer un processus de re-

J
lance, réforme ou approfondisse-
ment de l'UE et de la zone euro?
Un souhait porté avec panache et
passion par le president français,
intronisé depuis" la Sorbonne»
en chef de file officield'un groupe
de dirigeants pro-européens aus-
si volontaristes que lui. Tandis
qu'un autre cour.mt, plus prag-
matique - plus nordique et
centre-oriental, aussi - préfére-
rait s'en tenir aux chantiers
concrets (sécurité, migration,
commerce, performance écono-

mique, numérique, ..) listés dans
ce qui est appelé la "feuille de
route de Bratislava ».

Le résultat a été clair et net. Par
un coup de rein final donné par le
trio de quadragénaires Macron-
Michel-Bettel au bout de de1.Lx
heures et demie de discussion, les
chefs d'Etat ou de gouvernement
ont chargé le président du
Conseil européen Donald Tusk
de revenir sous quinzaine avec
une proposition de méthode de
tra;-ail etde calendrier sur cequ'il
a décidé d'appeler « l'agenda des
dirigeants pour 2017-2018.»
(Lire sur lesoir.be notre récit ex-

clusif sur le déroulement du m-
ner.) Tout le monde ne partage
pas la volonté réfornlÎste de Ma-
cran etcnnsorts, soutenus cepen-
dant par les « anciens» que sont
Merkel (discrètement) et Jun-
cker (plus franchement).« 11;1} el!

a 25 qui olll quand même dit oui,
rapportait une source, et deu.E qui

n'ont paB dit non. » Deux? En
réalité, quatre dirigeants ne se
sont pas exprimés lors du cliner,
manifestant un «ûlence impres-

sionnant,,: les dirigeants du
groupe de Visegrad (Pologne,
Hongrie, Tchéquie et Slovaquie),
C'est que les" quadras volonta-
ristes ", très critiques sur les éter-
nels récalcitrants q\le sont la
Hongrie et la Pologne, ne font pas
mvstère de leur vision d'une Eu-
rope qui se développerait «plus

.fort et plus vite» (dixit Macron),
avec un nombre plus restreint de
pays. Lemantra du moment, plu-
tôt sincère, reste toutefois celui
de l'unité, résolument prônée par
Juncker. Même si «l'unité de
JUTlcker Ile;r:clut pus l'ambition
de MaCJ'on », indiquait une
source de très haut niveau.

Prochaine étape de ce prnceS-
sus nouveau, si l'on exclut le tra-
ditionnel Conseil européen d'oc-
tobre: le "sommet social" de
Gôteborg le 17novembre. Il a été
acté qu'en marge de cette autre
grand-messe - voulue et organi-
sée par la Suède, qui revendique
son statut modèle d'État provi-
dence -les dirigeants de l'Union
plancheront sur l'agenda et la
méthode que Donald Tusk a été

chargé de présenter.
Un mois plus tard, nouvelle op-

portunité : un sommet de la zone
euro quise tiendra à l'occasion du
Conseil européen ordinaire de
décembre. Partieularité : cet eu-
ro·sommet réunira non pas les 19
membres de l'eurozone, mais les
27 Etats qui ont signé le Traité
budgétaire en 2012. Rxplieation :
ce traité prevoit que même ses si-
gnataires non-membres de
l'Union économique et moné-
taire (UEM) participent au;>;:

•

sommets OÙ est débattue l'archi-
tecture de la zone. Convoquer pa-
reil sommet au titre du Traité
budgétaire est une façon habile
de tendre la main aux pays non-
membres, lorsque débuteront les
discussions sur l'approfondisse-
ment de l'eurozone. Et notam-
ment sur les idées macroniennes
d'un ministre des Finances et
d'Un budget propres à l'UEM.
« Ce sem peut-Rtre {e moment de
vérité, confiait sous conditions
d'anonvmat un haut fonction-
naire iuropéen : les paliS qui ne
voudron tpas participer au projet
devront bien le dire. »

Enfin, après dem.:autres som-
mets extraordinaires qui auront
sans doute lieu en mai 2018 à So·
fia puis en automne à Vienne,
tout ce processus pourrait être
coumnnê, avec concrétisation
des chantiers, lors d'un sommet
extraordinaire dans la ville rou-
maine de Sibiu le ao mars 2019,
C'est l'idée proposée par le pré-
sident de la Commission, et qui
selon certaines sources aurait été
actée jeudi. Pourquoi le 30 mars
2019? Parce que si rien ne
change d'ici là, ce sera le premier
jour effectif du Brexit. Le pré.
sident de la Commission plaide
pour que, comme l'expliquait un
proche, « (111 marnent où le,çgens
de Fa/'age danBertlllt da Ils {es rues
avec l'Unian Jack », l'UE puisse,
à deux mois des élections euro-
péennes qui seront un nO\lVeaU
test continental de l'enracine--
ment populiste, opposer l'image
de dirigeants de l'UE qui auront
accompli une rénovation
convaincante pour les citoyens. _
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